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Nouvelles Maristes

Le mystère de la Rédemption était 
aussi un des grands objets de la dé-
votion du Père Champagnat. Il em-
ployait tout le carême à la méditation 
des souffrances du divin Sauveur ; et, 
jugeant que ce sujet était plus que 
suffisant pour occuper les Frères et 
pour nourrir leur piété, il ne leur en 
donnait pas d’autre pour leurs mé-
ditations, pour lecture spirituelle, et 
souvent même pour les lectures du 
réfectoire. 
La Semaine Sainte était encore plus 
spécialement consacrée à la contem-
plation de cet ineffable mystère de 
l’amour immense de Dieu pour les 
hommes ; il la passait dans le plus 
grand recueillement et comme dans 

une espèce de retraite. Les trois 
derniers jours, les offices de l’Eglise 
avaient lieu en leur entier avec toute 
la piété et la solennité possibles. Pen-
dant de longues années, le Vendredi 
Saint, le bon Père jeûnait et faisait 
jeûner sa communauté au pain et à 
l’eau. Ce jour-là, il n’y avait point de 
récréation après le dîner ; un silence 
profond régnait dans la maison ; tous 
les instants de la journée étaient 
consacrés à l’assistance aux offices, à 
la lecture et à la méditation des souf-
frances de Jésus-Christ. 
Le pieux Fondateur avait fait de la 
Semaine Sainte une époque de re-
nouvellement dans la piété et dans la 
ferveur pour lui et pour ses enfants. 

Un bon nombre de ceux qui étaient 
dans les établissements, se rendaient 
auprès de lui pendant ce saint temps 
; il les voyait tous en particulier pour 
les encourager, pour les ranimer dans 
l’esprit de leur état ; et dans les inter-
valles que lui laissaient les offices, il 
leur faisait des conférences, des en-
tretiens sur la Passion de Jésus-Christ 
ou sur les devoirs de la vie religieuse. 
Enfin, cette semaine, selon que l’in-
dique sa dénomination, était vérita-
blement sainte ; car il l’employait tout 
entière à la prière, à sa sanctification 
et à celle de ses Frères.

Jean-Baptiste Furet,
Life of Blessed Marcellin Joseph

Champagnat  – II,6

Marcellin chaMpagnat et la SeMaine Sante

JoyeuSeS pâqueS à touS leS MariSteS de chaMpagnat ! que le chriSt
reSSuScité nouS aide à avancer coMMe faMille globale !

"Ne vous 
épouvantez point; 
vous cherchez 
Jésus le Nazarien 
qui a été crucifié; 
il est ressuscité ! 
  (Marc 16,6)

"
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vatican : nouveaux cheMinS pour l’égliSe et pour une écologie intégrale 

Synode pour la pan-aMazonie

Les maristes en Amazonie
Les maristes sont présents dans la 
région de l’Amazonie qui comprend 
le Brésil (Brésil Centre-Nord et Brésil 
Sud-Amazonie), le Pérou et la Bolivie 
(Santa María de los Andes) qui pré-
pare une centaine d’indigène à deve-
nir professeur.
Il y différentes écoles maristes ou 
des milieux ayant une présence ma-
riste comme, par exemple, le Collège 
Nossa Senhora de Nazaré à Belém 
(Brésil Centre-Nord), le collège-inter-
nat Abya Yala à Lago Agrio avec 140 
jeunes de cinq ethnies (Équateur, 
Province de Norandina) et le Collège 
Sao PioX, à Balsas (Brésil).
Dans le Brésil Sud-Amazonie, les ma-
ristes réalisent des projets d’inser-
tion dans des communautés autoch-
tones et riveraines; ils sont présents 
dans des écoles publiques, mais leur 
travail le plus significatif est l’édu-
cation des autochtones dans leurs 
réalités.

Il y a aussi un foyer pour adoles-
cents autochtones de l’Amazonie 
péruvienne à Puerto Maldonado et 
d’autres missions en collaboration 
avec différentes institutions de dif-
férentes villes.
La communauté internationale La-
valla200>, à Tabatinga, est aussi 
dans cette zone, sous la coordination 
directe de la Région de l’Amérique 
du Sud. Dans l’Amazonie colom-
bienne, les maristes sont présents au 
Collège Champagnat et la Fraternité 
Escala, en Sibundoy.
Les maristes de la région amazo-
nienne sont très engagés dans le 
Réseau Ecclésial PanAmazónica (RE-
PAM), une initiative avec l’appui de 
laïcs, de religieux, de missionnaires, 
de prêtres, d’évêques, de divers or-
ganismes ecclésiaux et autres insti-
tutions impliquées en Amazonie.

L’écologie au XXIIe Chapitre général
Les capitulants, réunis en Colombie 

l’an dernier, ont fait preuve d’une 
grande unité avec l’initiative du Pape 
François en faveur d’une écologie 
intégrale. La réflexion sur ce thème 
a été exprimée d’une manière claire 
dans deux passages du Message du 
Chapitre général :

■ Abandonner la culture de l’ego et 
promouvoir les écos (écologie, éco-
système, économie solidaire…) qui 
réduisent le scandale de l’indiffé-
rence et des inégalités.

■ Réveiller en nous et autour de 
nous une conscience écologique qui 
nous engage à prendre soin de notre 
maison commune.

L’expression « maison commune » 
est à la base du concept de « famille 
globale » qui synthétise les appels 
du Chapitre, mais qui est également 
une référence à la terre, selon la vi-
sion transmise par saint François.

Le 8 mars, le Vatican a rendu public 
le thème du prochain Synode pour la 
Pan-Amazonie, de même que la liste 
des membres du Conseil pré-syno-

dal. Le thème de la réflexion est : « 
Amazonie : nouveaux chemins pour 
l’Église et pour une écologie inté-
grale ». On affirme ainsi qu’une pré-

sence crédible de l’Église dans 
le principal poumon de la pla-

nète n’est pas possible si 
l’on ne tient pas 

c o m p t e 

l’appel de l’encyclique Laudato Si 
pour une écologie intégrale.
Les personnes choisies ont été invi-
tées à collaborer avec le Secrétariat 
général, présidé par le cardinal Lo-
renz Baldisseri, pour la préparation 
de l’Assemblée synodale qui aura 
lieu en octobre 2019, au Vatican. 
Dans la liste, qui compte 18 per-
sonnes, on retrouve les noms de 
deux cardinaux, des archevêques 
et des évêques, ainsi que la reli-
gieuse Irène Lopes qui représente 
la Confédération Latino-américaine 
et Caribéenne des Religieux et Re-

ligieuses, et du laïc Mau-
ricio Lopez, Secrétaire 

exécutif du Réseau  
Ecclésial PanAma-
zónica (REPAM), en-
tité qui est consi-
dérée comme l’un 

des principaux par-
tenaires du travail 

préparatoire en vue du 
synode, compte tenu du 

travail d’étude de la réali-
té amazonienne réalisé ces 

dernières années.
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nouvelleS en bref guateMala 2019 : “tiSSer la vie”

rencontre internationale deS JeuneS MariSteS

Le Rencontre Internationale des 
jeunes maristes, qui aura lieu à Ciu-
dad de Guatemala, organisé par la 
province d'América Centrale, les 15 et 
21 janvier prochains, juste quelques 
jours avant la Journée mondiale de 
la jeunesse à Panama, vise à donner 
aux 160 jeunes maristes du monde 
entier l'opportunité de vivre une ex-
périence joyeuse d'Église, en tant que 
communauté, en offrant un échange 
international et interculturel gui-
dé par l'esprit mariste. Le Rencontre 
vise également à approfondir l’appel 
baptismal et four-
nir des éléments 
pour le discerne-
ment de la voca-
tion personnelle 
pour renforcer le 
rôle de leadership 
des jeunes dans 
l'Église et la socié-
té par le dévelop-
pement d'un pro-
jet de vie (projet « 
En tissant la vie») .
La rencontre est 
organisée par les 
quatre branches 
de la Famille Ma-
riste: les Pères Ma-
ristes, les Sœurs 
Maristes Mission-
naires, les Sœurs 
Maristes et les 
Frères Maristes.
"Le titre ‘Tisser la vie’ a été choisi 
après avoir réfléchi sur des sujets 
tels que les JMJ, la  pastorale des 
vocations, le service à la communau-
té et le Synode des évêques d'oc-
tobre (https://goo.gl/6tPhgG) qui se 
concentrera sur les jeunes" a affirmé 
F. Mark Omede, directeur adjoint du 
Secrétariat de la Mission et membre 
de la Commission chargée d'organiser 
le rassemblement des jeunes.
« Les jeunes sont appelés à intégrer 
toutes ces choses dans leur vie et c'est 
ce que signifie« tisser la vie »», a-t-il 
déclaré au bureau des communica-
tions de la maison générale, le 9 mars.
Le comité organisateur s'est réuni 
jusqu'à présent plusieurs fois pour 

préparer le rencontre et se retrouvera 
le 17 avril, via Skype, et à Guatemala, 
du 27 au 30 juin.

Les membres de le Comité pro-
viennent des quatre branches ma-
ristes: Frères Carlos Alberto Rojas et 
Mark Omede (Frères Maristes, du Se-
crétariat de la Mission), P. Juan Carlos 
Piña (Pères Maristes), Sœur Cristina 
Giustozzi (Sœurs Missionnaires Ma-
ristes) et la Sœur Anne McCabe (Sœur 
Mariste). Il y a aussi une équipe d'or-
ganisation locale, coordonnée par le 

frère Jorge Sán-
chez Kopper, fms.

Il y aura un total 
de 228 partici-
pants des quatre 
branches ma-
ristes dont 81 
viendront des 
Frères Maristes. 
Les participants 
co m p re n d ro n t 
160 jeunes âgés 
de 20 à 30 ans, 
a c c o m p a g n é s 
de 32 accom-
pagnateurs, 36 
membres du 
Gouvernement 
général des 
quatre branches 
maristes, l'équipe 
de préparation et 

des bénévoles.
Le premier rassemblement interna-
tional de la jeunesse mariste s'est 
tenu à Sydney, en Australie (2008), et 
a, depuis, toujours eu lieu la semaine 
précédant la Journée mondiale de la 
jeunesse. À partir de 2016, avec la 
réunion qui s'est tenue à Lyon, il est 
devenu une réunion de jeunes des 
quatre congrégations maristes.

Les provinces et les districts ont été 
contactés par l'équipe organisatrice 
pour d'autres indications.

Twitter: @weavinglife2019
FaceBook: Weaving Life - Guatemala 2019
Instagram: weavinglive2017

Nigéria

FMSI a signé un accord, le 19 
février, avec le Bureau Régional 
d’Éducation de Lazio qui per-
mettra de faire une expérience 
de travail pour des étudiants des 
écoles publiques et privées de la 
région italienne de Lazio dans les 
bureaux de la Fondation Mariste 
pour la Solidarité Internationale.

Cette année, le Centre Social 
Mariste Robru, de la Province du 
Brésil Centre-Sud, fête ses 20 
ans. C’est un centre d’éducation 
pour les enfants à compter de 
l’âge de quatre ans dans un cadre 
socio-familial. Actuellement, 206 
enfants y sont accueillis à plein 
temps avec des activités éduca-
tives, culturelles et de loisirs.

La maison d’édition mariste d’Es-
pagne a visité New York en tant 
qu’invité exceptionnel au Som-
met International de Google pour 
l’Éducation où étaient réunis ses 
100 principaux partenaires. Les 
représentants de la maison d’édi-
tion ont contribué en présentant 
une proposition de planification 
stratégique pour améliorer l’édu-
cation en Espagne et en Amé-
rique Latine.

são Paulo

edelvives

Onze écoles, dont huit Maristes, 
ont participé au «  All Marist Se-
condary Schools Sports and Arts 
Festival » (Festival des Arts et du 
Sport de toutes les Écoles Secon-
daires Maristes) à l’Académie In-
tégrale à Uturu, au Nigéria, du 10 
au 17 février. Parmi les assistants, 
on retrouvait les Frères Carlos 
Alberto Rojas et Mark Omede, Di-
recteur et sous-Directeur du Se-
crétariat de Mission.

étudiaNts italieNs
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Monde MariSte

Roumanie: Les formateurs visitent
communauté Lavalla200> de Moinesti

États-Unis: El supérieur général visite la com-
munauté Lavalla200> Harlem, Nueva York

Brésil: Réunion de l'Equipe Vocationnelle 
d'América Sur, à Curitiba

Brésil
Postulants à Maraponga

États-Unis
Nouveau Conseil provincial U.S.A.

Afrique du Sud: Centenaire du St Joseph’s 
Marist College, Rondebosch, Cape Town

S'inscrivant dans la mouvance du 
renouveau du Mouvement Champa-
gnat de la Famille Mariste (CMMF), le 
groupe scolaire École-Marikina s'est 
réuni pour partager les processus de 
renouvellement en cours, le 2 mars 
dernier. La rencontre a été l'occasion 
de partager sur les Appels du Cha-
pitre Général utilisant des réflexions 
sur les présentations visuelles de 
ces Appels.
Des informations pertinentes sur les 
structures mondiales de la direction 
des laïcs à travers l'Institut et sur les ac-
tivités d'animation des laïcs de la Pro-
vince de l'Asie de l'Est ont également 
été présentées au cours de la réunion. 
Celles-ci ont permis aux participants 
de réfléchir à des moyens d'intensifier 
la promotion de la vocation des laïcs 
maristes dans leur propre contexte.
Sous la direction de Mme Lucrecia 
Tabayoyong, animatrice principale du 
Mouvement, les membres ont propo-
sé des moyens de promouvoir la voca-
tion des laïcs et du CMMF. L'un de leurs 

projets consistait à rencontrer tout le 
personnel de l'école, par groupe de 
niveau scolaire. Mme Christine Stokes 
a donné son point de vue et son té-
moignage sur la façon dont le CMMF 
a évolué et comment sa vie mariste a 
été nourrie, témoignant de la richesse 
d'une vie vécue à la manière mariste.
Les autres membres de l'équipe de 
base du CMMF sont activement im-
pliqués dans la formation mariste du 

personnel nouvellement recruté pour 
s'assurer que les nouveaux employés 
reçoivent une contribution formative 
sur les valeurs maristes, la pédagogie 
et le mode de vie mariste.
Avec l'équipe de base du CMMF, qui 
ranime la passion et prend le dessus 
dans la formation permanente du 
personnel mariste, il est prévu que la 
vocation laïque mariste soit redécou-
verte, nourrie et soutenue.

philippineS : raviver la paSSion pour la forMation laïque MariSte

expérience de l'école MariSte cMMf, à Marikina
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« conStruire deS pontS orientéS verS le futur »

rencontre deS provinciaux de l’arco norte

Les Frères Gérard Bachand (Pro-
vincial du Canada), Patrick McNa-
mara (Provincial des États-Unis), 
José Sánchez (Provincial du 
Mexique Central), Miguel Santos 
(Provincial du Mexique Occiden-
tal), Hipólito Pérez (Provincial de 
l’Amérique Centrale) et César Ro-
jas (Provincial de Norandina) se 
sont rencontrés dans la ville de 
Mexico, à la Maison provinciale 
du Mexique Central, les 1er, 2 
et 3 mars, réalisant ainsi la Ren-
contre des Provinciaux de l’Arco 
Norte en continuité avec le XXIIe 
Chapitre général. Les Provinciaux 
étaient accompagnés du Frère Luis 
Carlos Gutiérrez, Vicaire général.
Cette rencontre se situait dans la dé-
marche de réflexion et l’élaboration 
du Plan stratégique qui veut mener à 
la consolidation de l’Arco Norte Ma-
riste en tant que Région.

Équipe d’implantation de la Région 
de l’Arco Norte
À cette fin, et en prévision de la 
rencontre des Provinciaux, l’Équipe 
d’Implantation de la Région de l’Ar-
co Norte s’est rencontrée, le 27 et 
28 février au même endroit, afin de 
réviser le cheminement des équipes 
embryonnaires (animation vocation-
nelle, formation, bonnes pratiques et 
économie), évaluer les progrès dans 
la démarche régionale et présenter 
une proposition de Planification stra-
tégique pour les Provinciaux de la Ré-
gion. L’équipe est formée des Frères 
Félix Roldán (Canada), Albert Rivera 
(États-Unis), Raúl Lara (Mexique Oc-
cidental), Justino Gómez (Mexique 
Central), Mariano Morantes (Noran-
dina), Gregorio Linacero (Amérique 
Centrale) et, comme représentant de 
l’Administration générale, Mme Luca 
Olivar et le Frère Carlos Alberto Rojas 
(Secrétariat de Mission).
Le 1er mars, et comme première ac-
tivité, on a procédé à une rencontre 
entre l’Équipe d’implantation et les 
Provinciaux afin de présenter une 
proposition de Planification straté-
gique qui précise des démarches de 
collaboration et crée un esprit de dé-
marche conjointe en tant que Région 

dans les sphères de la vie mariste, de 
la mission, de l’économie et des ser-
vices. La rencontre fut très profitable 
grâce aux échanges, aux recherches 
et aux progrès de l’on perçoit. Les 
Provinciaux ont accueilli l’approche 
proposée de façon très positive et 
ont félicité l’Équipe d’implantation 
pour l’excellent travail réalisé.

La rencontre des Provinciaux
La Rencontre des Provinciaux s’est 
poursuivie les jours suivants selon 
un agenda préétabli, dans un grand 
esprit de fraternité, de confiance et 
de recherche commune; on se sen-
tait dans un milieu où nous avons 
tous vécu comme dans un véritable 
oasis; on pouvait partager la réalité 
de nos Provinces et exprimer les dif-
ficultés et les joies que nous vivons 
quotidiennement dans notre mission 
d’animation et de gouvernement.
Dans cette démarche de recherche, 
nous nous sommes posé quelques 
questions fondamentales : Comment 
entrevoyons-nous 2026? Consi-
dérons-nous que nous serons 
encore les mêmes Provinces ou 
subirons-nous certaines transforma-
tions? Comment gérer, intégrer et 
harmoniser l’animation locale avec 
l’animation régionale? Quelles sont 
les structures nécessaires pour pou-
voir mettre en place ces initiatives?
Comme Provinciaux, nous avons dé-
cidé de poursuivre la réflexion face 
à la démarche de régionalisation; 
à cette fin, on a proposé un Comité 
Régional de l’Arco Norte pour don-
ner suite à la Planification straté-

gique. Il sera formé de délégués 
de chaque Province – frères et 
laïcs – et s’intéressera aux diffé-
rentes sphères d’animation : vie 
mariste, mission, économie et 
gestion.
Parmi les thèmes abordés du-
rant la rencontre, soulignons : le 
temps de partage avec le Frère 
Luis Carlos Gutiérrez, Vicaire gé-
néral, sur certaines informations, 
orientations et initiatives au ni-
veau de l’Institut; la réflexion sur 
l’évolution de la communauté 
d’East Harlem (États-Unis) et le 

renforcement des démarches de for-
mation, et concrètement, l’initiative 
des Provinces du Mexique Central 
et du Mexique Occidental de mettre 
sur pied un grand projet de noviciat 
interprovincial à la lumière de l’ex-
périence du Noviciat interprovincial 
La Valla de Medellín.
On a approuvé certaines initiatives 
communes de collaboration au ni-
veau de l’Arco Norte : rencontre des 
coordonnateurs de MCFM du 19 au 
24 août, au Guatemala, organisé par 
le Secrétariat des Laïcs; cours sur le 
charisme et les principes de pédago-
gie mariste par l’Université Mariste 
de Curitiba; atelier de protection et 
de défense des mineurs; atelier pour 
nos frères d’âge moyen, rencontre 
de gestion et élaboration de projet 
de solidarité en collaboration de 
l’ONG SED d’Espagne.
On a demandé aux Frères José Sán-
chez et Alberto Aparicio (Provincial de 
Cruz del Sur) d’agir comme coordon-
nateurs des régions de l’Arco Norte et 
de l’Amérique du Sud pour la révision 
des statuts de la CIAP (Conférence 
Interaméricaine des Provinciaux) et 
de l’étude de la pertinence d’aller de 
l’avant avec le réseau de Solidarité et 
le réseau de Spiritualité mariste pour 
le continent.
Nous tenons à remercier la Province 
du Mexique Central pour l’accueil 
chaleureux et les attitudes frater-
nelles vécus durant ces jours, et la 
Province du Canada pour sa dispo-
nibilité pour organiser la prochaine 
rencontre des Provinciaux au Qué-
bec, du 1er au 3 novembre.
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deS leaderS pour une faMille Mondiale

Sylvain roMuald raMandiMbiariSoa, conSeiller général

Je suis malgache, né à Mahajanga, 
au nord de Madagascar. Cependant 
j’ai passé la période de mon en-
fance et ma jeunesse à Antsirabe 
au centre du pays. Je viens d’une 
famille de 4 garçons et 2 filles. 
Mon Père est infirmier de l’état, ma 
mère est à la maison mais a tenu 
une école maternelle pendant 
quelques années.
Pendant l’enfance, j’aimais beau-
coup jouer l’enseignant-élèves 
dans une classe avec mes amis. 
J’avais le rêve de devenir ensei-
gnant ou professeur à l’école.  
Comme je fréquentais le Collège 
St Joseph des Frères Maristes, je 
voyais des Frères, en soutane, qui 
enseignaient. J’avais le désir de 
devenir comme eux : Frère Mariste 
qui enseigne à l’école.
Après l’école primaire, à 12 ans, 
je suis entré au juvénat pour ré-
aliser mon rêve ! Après la forma-
tion initiale, j’ai fait ma première 
profession à 17 ans, c’était le 9 
septembre 1979 et la profession 
perpétuelle au mois d’aout 1986. 
Ensuite, je continuais les diverses 
formation et activités apostoliques 
au niveau des écoles.
Les Frères Supérieurs de l’institut 
m’ont demandé de suivre le cours 
de Psychologie Religieuse à l’Uni-
versité Grégorienne de Rome pour 
me préparer à devenir formateur. 
C’est le tournant le plus difficile de 
ma vie d’accepter cela car j’ai dé-
cidé de devenir Frère Mariste pour 
enseigner dans des écoles mais 
pas pour être formateur ! Après ces 
études, j’étais formateur au « Ma-
rist International Centre », (MIC), 
à Nairobi Kenya, et cela pendant 
7 ans. Pendant une année, tout en 
accompagnant les jeunes Frères le 
soir, je suivais un cours de « Post 
Graduate Degree in Education » à 

l’Université Catholique de l’Afrique 
de l’Est. En plus de l’enseignement 
et les activités de la formation, 
j’étais bien motivé dans les activi-
tés avec les jeunes, notamment la 
musique, les sports, et les « youth 
festivals ».  
En fin d’année 2001, je suis rentré 
à Madagascar. J’étais élu Supérieur 
provincial, un rôle que j’ai assumé 
de 2002 à 2008. Après 6 ans de 
travail au niveau de la pastorale 
des Vocations et comme directeur 
d’école je suis de nouveau nommé 
provincial à partir de 2014. En sep-
tembre-octobre 2017 j’ai participé 
au XXIIè Chapitre général, en Co-
lombie, pendant lequel je suis élu 
parmi le Conseil général.

Comment a été l'expérience de 
votre élection ?
C’est un deuxième tournant de ma 
vie. C’est une Surprise, encore une 
fois on me demande une tâche qui 
n’est pas la première motivation de 
ma vocation. J’étais très angoissé 
pendant le processus d’élection. Au 
moment où j’étais élu, je soupirais 

profondément en se demandant 
: « est-ce possible ? est-ce que je 
pourrais le faire ? est-ce que j’en 
suis digne ? » et beaucoup d’autres 
questions. Après une pause j’ai ac-
cepté. Progressivement, je gagnais 
d’assurance quand les capitulants 
me félicitaient avec confiance. Cer-
tains m’expriment des mots d’en-
couragement.

Comment expérimentez-vous 
votre nouvelle vie à la maison 
générale jusqu'à présent ?
En ce début de notre mandat de 
Conseil général, je me sens être 
un apprenti. Tout est nouveau 
pour moi : les personnes avec 
qui je forme une communauté, la 
différence de culture et de per-
sonnalité, le travail au niveau de 
l’institut, la manière de faire les 
choses, le contexte européen, etc. 
Pour le moment je tâtonne encore, 
je ne suis pas sûr de mon rôle. Je 
dois raffermir la confiance en moi-
même pour se rendre utile au ser-
vice de l’institut.
 
Compte tenu du vécu du Cha-
pitre général, à votre avis, quelle 
devrait être la ligne d'action du 
Conseil pour les huit prochaines 
années ?
En ce début de notre mandat, le 
Frère Supérieur général insiste sur 
la vie communautaire et le travail 
en équipe. J’en suis convaincu, en 
effet notre mission c’est d’aider 
l’institut à « cheminer ensemble 
comme corps global ». Cela doit 
commencer par notre communauté 
du conseil général. C’est dans cet 
esprit de famille que nous réalise-
rons un « nouveau commencement 
» en reconfirmant notre mission au-
près des enfants et des jeunes vul-
nérables, dans les périphéries.

Pendant le Chapitre de Rionegro, les frères ont élu le Supérieur général et son Conseil. «Ce sont les dirigeants de 
l'Institut qui, au cours des huit prochaines années, mettront en pratique l’appel à l'Institut: « Voyager ensemble 
en tant que famille mondiale ».
Nous invitons les membres du Conseil à se présenter et à nous dire comment ils ont vécu le défi de cette nouvelle 
mission jusqu'à présent.
Aujourd'hui nous présentons le texte écrit par le frère Sylvain, de la province de Madagascar, élu Conseiller général.



Nouvelles Maristes 517

7 27 mars 2018

droitS de l’enfance au pérou,  
en argentine et au ghana

leS droitS civilS et politiqueS  
au el Salvador

L’Examen Périodique 
Universel (EPU) est l’un 
des principaux méca-
nismes des Nations 
Unies pour encadrer 
la mise en œuvre des 
droits humains. FMSI 
a produit 38 rapports 
depuis 2009 afin de 
décrire la situation de 
l’enfance dans 32 pays 
où il y a une présence 
mariste, principale-

ment en Afrique et en Amérique.
En 2017, on a présenté les rapports sur l’Argentine, le 
Pérou et le Ghana. Frères et laïcs de ces pays se sont im-
pliqués dans la préparation des rapports, en travaillant 
conjointement avec des organisations comme Edmund 
Rice et Vivat. Ils ont fait des recherches et ont regroupés 
l’information autour de thèmes comme, entre autres : la 
violence contre les enfants dans les familles, l’action de 
l’État, le droit à l’éducation.
Lors de la dernière étape du cycle de l’EPU, les États 
acceptent publiquement les recommandations qui leur 
sont faites. Dans ce cas-ci, les États d’Argentine, du Pérou 
et du Ghana l’ont fait le 15 mars, au Palais des Nations 
(Genève). Agréablement, nous avons constaté que cer-
taines des recommandations qui ont été faites par FMSI 
ont été acceptées. Il s’agit maintenant d’accompagner 
leurs réalisations. FMSI reconnaît l’effort réalisé par les 
équipes maristes en solidarité face aux droits des enfants 
dans ces pays. Et, en même temps, FMSI invite d’autres 
Provinces à s’impliquer dans cet effort pour continuer de 
défendre les droits humains dans les forums internatio-
naux. Actuellement, FMSI travaille sur les rapports du Va-
nuatu, du Mexique, de l’Uruguay et du Chili.

fMSi - fondation MariSte pour la Solidarité internationale

Au cours du mois de mars, l’équipe de FMSI a fait sa visite périodique à Genève pour participer à différents événements 
des Nations Unies.

Une de ces activités était la session du Comité des Droits 
Humains, organisme en charge de superviser l’appli-
cation du Pacte des Droits Civils et Politiques. Il y avait 
différents pays ayant une présence mariste qui étaient 
examinés; un de ceux-ci était le El Salvador.
Parmi les questions relatives à l’enfance sur lesquelles 
s’est penchée la délégation nationale, dirigée par le 
Ministre de la Justice, il y eut : les enfants migrants non 
accompagnés qui se dirigent vers les États-Unis, les moy-
ens pour mettre fin aux châtiments corporels et humil-
iants, l’éradication du travail des enfants, la lutte contre 
la violence dans les groupes (gangs), les conditions de 
vie des adolescents dans les prisons, entre autres.

Suite à cette session, la délégation nationale dispose 
d’un délai de 48 heures pour répondre par écrit aux 
questions des experts.

• FMSI est une fondation créée par l’Institut mariste pour la promotion 
et la protection des droits de l’enfant. FMSI réalise sa mission à tra-
versl’advocacy et le lobbying et les projets dans les pays où les Frères 
maristes sont établis.
• FMSI a été créée en 2007 en Italie comme organisation non lucrative 
d’utilité sociale (onlus).
• Depuis 2011, il dispose de statut consultatif spécial au Conseil Éco-
nomique et Social (ECOSOC) des Nations Unies.
• FMSI est membre de : Bureau International Catholique de l’Enfance 

(BICE), Centre Catholique International de Genève (CCIG), Child Rights Connect, Movimiento Mundial por la Infancia 
de Latinoamérica y El Caribe, FOCSIV (Federazione degli Organismi Cristiani Servizio Internazionale Volontario), Ob-
servatorio Niñez y Adolescencia (ONA), Santiago de Chile.
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Web : http://www.champagnat.org
YouTube : 

https://www.youtube.com/user/champagnatorg

Nous suivre :
https://www.facebook.com/fmschampagnat
https://twitter.com/fms_champagnat

cheMinonS coMMe
faMille globale !

ileS SaloMon : leS dirigeantS  
deS coMMunautéS de MélanéSie  
réfléchiSSent Sur le MeSSage  
du chapitre

leS coMMunautéS eSpèrent  
être pluS « SiMpleS »

JéSuS, tranSforMe-nouS   
et envoie-nouS

en tant que faMille chariSMatique 
globale, phare d’eSpérance  
en ce Monde turbulent,

pour être le viSage et leS MainS 
de ta tendre MiSéricorde.

inSpire notre créativité afin  
que nouS SoyonS deS  
conStructeurS de pontS,

en cheMinant avec leS enfantS et 
leS JeuneS MarginaliSéS de la vie,

et en répondant avec audace 
aux néceSSitéS éMergenteS.

Leaders of the communities of the district of Melanesia 
gathered at the Solomon Islands to reflect on the mes-
sage of the 22nd General Chapter.

Another purpose of the forum was to draw up this year’s 
plan for their individual communities based on their re-
flections. Their plan included helping their communities 
be more ‘homely’ and welcoming.
During the encounter, held from Feb.12 – 14, the district 
council presented its strategic plan for the next three 
years.

Participants began each day with a contemplative prayer 
reflecting on two questions from the Chapter, that were 
modified to suit the purposes of the forum.
They were “who is God asking me/us to be in this emer-
ging world as a Brother/as Brothers in community?” and 
“what is God asking me/us to do in this emerging world 
as a Brother/as Brothers in community?” 

A press release of the district affirmed “there was a great 
spirit of openness among the Brothers which allowed 
each one to share (their reflections) and participate in 
the group discussions.”


